
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ÉDITORIAL :  

Message de notre Pasteure Priscille Djomhoue : 

Christ est Ressuscité, Il est Vivant ! Qu’est que cela change ? 
 

Parmi les écrits qui ont motivé la chrétienté à 

mettre en avant le sacrifice expiatoire de Jésus-

Christ au cœur de la foi, il y a Lévitique 11, 17 : car 

la vie d'une créature est dans le sang, et moi, je 

vous l'ai donné, sur l'autel, pour l'absolution de 

votre vie. En effet, le sang procure l'absolution 

parce qu'il est la vie.  

A Pâques, Jésus-Christ est identifié comme la 

victime offerte par Dieu pour le salut de la 

multitude : il a donné son sang (Matthieu 20, 28 ; 

26,28), pour réconcilier l’humanité avec Dieu. 

Dans le christianisme, le sacrifice des animaux en 

vue d’apaiser la colère de Dieu a complètement 

disparu, mais les réminiscences de cette pratique 

restent tellement fortes qu’elles ne cessent 

d’influencer la vie du croyant qui pense encore 

devoir consentir a des sacrifices pour être accepté 

de Dieu. Ainsi, le service offert au temple ou 

l’engagement bénévole pour l’église est souvent 

compris comme « sacrifice à Dieu », une sorte de 

pénitence. Aussi, derrière la charité manifestée 

envers les autres se glisse subrepticement l’idée de 

sacrifice. Voilà pourquoi il semble nécessaire de se 

reposer cette question : Christ s’est sacrifié pour la 

multitude, il a été Ressuscité : quelle implication 

dans la vie chrétienne ? 

Il n’y a plus de sacrifice à faire pour être sauvé, 

Christ a été le sacrifice ultime. Il faut donc éviter 

de tomber dans ce malentendu qui consiste à croire 

qu’on a besoin de faire ou de donner quelque chose, 

de se morfondre ou de se faire souffrir, en échange 

du salut car Christ a mis fin à la justice rétributive. 

En le relevant de la mort, Dieu montre qu’Il est 

solidaire des victimes, et des souffrants. Dieu se 

tient aux côtés de toute l’humanité affectée par les 

ravages de la Covid 19 sur les plans sanitaire, 

économique, socio-culturel, familial etc. Quelle 

que soit la situation qui occasionne la souffrance, 

que l’on ait tort ou raison Dieu se met du côté du 

souffrant, contre la souffrance. Nous sommes 

sauvés par la grâce, telle qu’elle est manifestée par 

exemple envers Pierre qui avait renié Jésus (Marc 

14, 66-72) envers les disciples sur le chemin 

d’Emmaüs qui avaient abandonné (Luc 24, 18-35), 

et envers tous ceux qui aujourd’hui acceptent de la 

recevoir ; il n’y a plus de sacrifice à faire, il faut 

seulement accepter sa main tendue. 
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Mais, le fait de mettre fin à la justice rétributive 

n’est pas un appel à l’irresponsabilité, à l’égoïsme 

ou à l’indifférence : parce que nous sommes libérés 

par le sacrifice du Christ, nous vivons, et posons 

des actes dignes de cette libération. S’il n’y a rien 

que nous puissions faire pour compenser l’amour 

de Dieu, le fait que nous soyons aimés et que nous 

en soyons conscients nous conduit à vivre comme 

des personnes aimées, c’est-à-dire à rendre cet 

amour de façon naturelle. Vivre l’amour de Dieu, 

manifester ce salut reçu en Jésus-Christ, c’est 

l’apporter aux autres sans que cela ne soit une 

contrainte. 

Christ est Ressuscité, Il est Vivant ! 

Comment dès lors, penses-tu que cet amour qu’Il a 

témoigné puisse te mobiliser dans  

son église et dans la société 

                                                                                                                    

Pasteure Priscille Djomhoué 

 

Une histoire pour « expliquer » la Résurrection à des enfants d’école du dimanche et aussi à 

de grands enfants comme nous….  

Évangile de Marc : chap. 16 : versets 1 et 2 
« Quand le jour du sabbat fut passé, Marie de Magdala, Marie mère de Jacques, et Salomé, achetèrent des 

huiles parfumées, pour aller embaumer le corps de Jésus. 

Très tôt, le dimanche matin, au lever du soleil, elles se rendirent au tombeau » … 

Il y a eu la Passion de Jésus, son arrestation, la lâcheté des disciples qui se sont tous enfuis à 

ce moment-là, le procès inique, sa condamnation à mort, sa crucifixion, son abandon. 

… Et pourtant, quelques personnes n’ont pas fui : C’était juste quelques femmes. Elles sont 

restées là, non loin de la croix…Parmi elles : Marie de 

Magdala…Marie, mère de Jacques… et Salomé. 

… Oui, quelques femmes sont restées là, dévastées par 

le chagrin et la douleur face à l’agonie et la mort de leur 

Maitre, de leur bien-aimé… 

Marc chap. 16 : verset 3 « Elles se disaient l’une à 

l’autre : Qui va rouler pour nous la pierre qui ferme 

l’entrée du tombeau ? » 

Marc : chap. 16 : versets 4 à 7 Mais quand elles 

regardèrent, elles virent que la pierre, qui était très 

grande, avait déjà été roulée de côté. Elles entrèrent 

alors dans le tombeau   elles virent là un jeune homme, assis à droite, qui portait une robe 

blanche, et elles furent effrayées. Mais il leur dit :« Ne soyez pas effrayées ; vous cherchez 

Jésus de Nazareth, celui qu’on a cloué sur la croix ; Il est revenu de la mort à la vie, il n’est 

pas ici. Regardez, voici l’endroit où on l’avait déposé. Allez maintenant dire ceci à ses 

disciples, y compris à Pierre : 

Il va vous attendre en Galilée ; c’est là que vous le verrez, comme il vous l’a dit. » 

Le récit du Dimanche de Pâques commence donc par une disparition ! 

Jésus n’est plus là ! le tombeau est vide !  

Comment interpréter ce vide ? 

Pour essayer de comprendre, je vais vous raconter une histoire : C’est l’histoire de l’œuf… 
Elle se passe dans une école biblique dans un village des Cévennes. Dans cette école, il y avait un 

enfant de 12 ans. C’était Martin. Il était né avec un corps difforme et il avait un retard mental 

important. Souvent, il se tortillait sur son siège, ou bien il poussait des grognements.  

Mais il arrivait aussi parfois qu’il parle clairement et distinctement, comme si un rayon de lumière 

avait pénétré les ténèbres de son cerveau. Ses parents étaient heureux qu’il puisse venir à l’école 

biblique de l’église, car à l’école du village, Martin ne trouvait pas sa place et il n’y avait pas d’institut 

spécialisé pour lui dans les environs. 

L’atmosphère du groupe était souvent agitée, rassemblant 7 enfants aux âges contrastés.  



Le plus petit, costaud, était en grande section, et la plus grande, petite de taille, 

était en CM2 et se sentait souvent trop grande au regard de tous ces petits – pas 

simple pour Rémy, l’unique moniteur d’école biblique, pourtant jeune et 

dynamique et très aimé de tous. 

Lorsqu’ approchait le printemps, les enfants étaient excités à la pensée que la fête 

de Pâques approchait avec son cortège de chocolats. 

C’était un moment magique où entre eux, il n’y avait plus ni petit ni grand, ni fille ni garçon. 

Tous étaient égaux en Jésus-Christ, face au chocolat. 

Cette année-là, Rémi leur raconta, une fois de plus, l’histoire de Jésus-Christ.  

Il aimait leur dire :  

« La saison qui parle le mieux de Jésus, c’est le printemps » 

 Et pour souligner l’idée de la nouvelle vie que Jésus donne à chacun, Rémi donna 

à chaque enfant un grand œuf en plastique en leur disant :  

 « Rendez-vous dimanche prochain avec cet œuf et vous y mettrez quelque chose dedans qui exprime 

pour vous une nouvelle vie. D’accord ? »  « Ouiiiiii » 

Martin ne dit rien, il regarda en l’air. Le dimanche suivant, les enfants commencèrent avec un jeu 

dehors, il faisait très beau ce matin-là. Puis ce fut le moment pour regarder les œufs que les enfants 

avaient ramenés.  

Ils étaient tous là, sur la table de la petite salle, dans un joli panier. 

Rémi prit un premier œuf dans lequel il trouva … une fleur. 

« Ah oui, une fleur, c’est certainement le signe d’une vie nouvelle. Ce sont bien les 

fleurs qui annoncent le printemps. « C’est de toi Mathilde ? » … « Oui » 

Dans le deuxième œuf, il trouva… un morceau de rocher 

couvert de mousse : « C’est une bonne idée, la mousse aussi 

nous parle de la vie » 

C’est de moi, dit Paul, mon grand-père m’a aidé.  

« Allons voir l’œuf suivant. Tiens, il y a un papillon dedans ! Ça, c’est un très 

joli symbole d’une vie nouvelle », dit Rémi. 

« Savez-vous que les premiers chrétiens ne mettaient pas des croix sur leurs 

tombes, ce sinistre instrument de supplice, mais un papillon ? » 

 Le papillon leur parlait de la résurrection : Comme la chenille se transforme 

en papillon, ainsi se transforme notre corps à la résurrection. 

 Notre vie terrestre a une forme, notre vie céleste en aura une, issue de la première, mais différente. 

« Qui a trouvé ça ? Ah c’est toi Léa. Bravo ! Rémi plongea à nouveau sa 

main dans le panier et lorsqu’il ouvrit l’œuf, il y trouva : RIEN. 

« Oh zut, pensa-t-il, cela doit être l’œuf de Martin, il n’a pas compris de 

quoi je parlais. J’aurais mieux fait d’appeler ses parents pour expliquer 

l’exercice, afin de ne pas l’embarrasser de la sorte » 

Et, discrètement, il reposa l’œuf dans le panier. Lorsqu’il en prit un autre, 

une voix claire se fit entendre : 

« Et moi, mon œuf ? » demanda Martin. « Mais Martin, ton œuf est vide ! » 

« Ben oui, c’est comme la tombe de Jésus ! » 

Après un petit temps de silence, Rémi reconnut : « Tu as raison, sais-tu pourquoi la tombe de Jésus 

était vide ?  Oui, oui, répondit Martin :  

« Jésus a été tué et on l’a mis dedans ! Après, Dieu l’a ressuscité ! La mort a perdu. C’est la Vie qui a 

gagné » 

Heureusement, la cloche du village sonna midi, car Rémi était confus et très ému  

 … Lorsque, quelques mois plus tard, Rémi alla à l’enterrement de Martin, il découvrit sur le cercueil, 

parmi toutes les fleurs, un papillon et beaucoup d’œufs. 

 …Tous étaient vides.  
 



QUE LA BELLE FÊTE DE PÂQUES VOUS APPORTE JOIE ET PAIX ! 

 

Vous souvenez-vous de cette histoire ? Moi, oui…. Je m’en souviens, c’était 

pour le culte festif de Pâques 2017 que nos enfants et moniteurs avaient 

mis en scène avec enthousiasme, cette touchante histoire.  
Annie 

 

 

 

    DIEU ! SI TU EXISTES, POURQUOI LE MONDE VA SI MAL ? Par NADINE. 

    JE suis la LUMIÈRE……………   et vous ne me voyez pas. 
    JE suis la ROUTE………………   et vous ne me suivez pas. 

    JE suis la VERITÉ……………      et vous ne me croyez pas. 

    JE suis la VIE…………………      et vous ne me cherchez pas. 

    JE suis le MAÎTRE……………     et vous ne m’écoutez pas. 

    JE suis votre GRAND AMI……    et vous ne m’aimez pas. 

    JE suis votre DIEU……………     et vous ne me priez pas (ou mal) 

      « Si vous êtes malheureux, ne ME le reprochez pas ! » 

 
ANNONCES : 
La Sainte-Cène sera à nouveau célébrée à partir du 4 avril, et ce les 1er et 3ème dimanche de 

chaque mois. Il est recommandé aux fidèles qui suivent le culte par zoom, de préparer le vin 

et le pain chez eux, afin de communier, toutes et tous ensemble, le moment venu. 

Le Consistoire aura lieu, le mercredi 07 avril à 16h. 

Vu les circonstances actuelles, merci à ceux qui le souhaitent, de soutenir les finances de la 

paroisse en versant leur offrande sur le compte BE39 0680 1361 8019 de l’EPUB Gembloux 

 

Programmes de l’APRT pour Avril  

TV : Tous les cultes sont retransmis à 10h00 soit sur la Une soit sur la Deux (Tipik) 

Culte de Pâques le dimanche 4 avril à 10H, EUROVISION, depuis l’Eglise Baptiste de 

Grosseto une production de RAI 2 (traduction en français) 

Le Samedi 3 avril à 10h30 sur la une , - Le Jeudi 8 avril à 23h50 sur la Trois  

Le Dimanche18 avril à 11h34 sur Tipik, - Le Dimanche 11 avril à 12h29 sur Tpik ainsi que  

Le Lundi 12 avril à 23h59 sur la Trois « 5 ans après les attentats de Paris-Bruxelles… un 

témoignage poignant » Invitée : Janet Young-Winston auteure du livre : « Paris-Bruxelles, au 

cœur des attentats. »  

RADIO :     03 avril : Veillée pascale avec la Pasteure Marie-Pierre Tonnon - Louant 

                     04 avril : culte de Pâques avec le Pasteur Roger Lefebvre diffusé à 12h30 

                    10 avril :  Une émission de Fabien Ruelle  

                    17 avril : Vincent Reynaerts : La liberté. Nouvel opium des chrétiens ? 

                    24 avril : Une émission de Fabien Ruelle  

 
NOUS SOUHAITONS UN     TRÈS HEUREUX ANNIVERSAIRE  

 

À Irma PAGE-MIGNOLET    le 15 avril 

À David DAUE                       le 15 avril 

À Rebecca AHOU THOPPE   le 16 avril  

Moi, le Seigneur, je suis ton Dieu ;  
Tu as du prix à mes yeux et je t’aime. Ésaïe 45 : 3-4 


